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Aux Membres dù Groupe spécial. 

1 ~" 

.', 

l. Les rapporteurs du sous-groupe 1 à ,4 ID' ont:,'· 

soumis ieursrapports sur les différents sujets qui 
.. ;:'I.J 

le:Ul: 
'! ;.~~J::~~ 

.. ; avaient, été assignés. Ces r~pports sont attachés à la. ;O.: 

riote pour étùdedaus .ie sein du groUpe 

1 ~I •• 

" .. {' .~ 

. 2/ A ia demande des rapporteurs, je les ai 

.,rencontrés plusieurs f'ois. et la dernière f'ois à 

Ditch1ey le 11 octobre Le r~sumé ci-joint de leuis 

rapports, t'ut présenté et .... a ... . 
reun~on transmis en .i. cette 

tant qu'instrument pouvant aider les membres du groupe 

spécial dansieurs discussions. Alors que ce ... ~ resume ten-

te de mettre en lumière les points essentiels ,des quatre 

rappor~s, il n'est pas considéré par les rapporteurs qui 
, ,'~ 

lui ont apporté leur approbation que pour le s parties .~e 
. "~' '~'. . . ~ 

' .. 
,. '" 

';'." '.':. 

.~ ',:~, '~ ~ 'J~J: 
',,' ce resume qui ont trait à leurs propres 

':,', 

'" 

.. ~:. ut:lsub~.ti tut 
'.~: ~;·r 

pour les rapports 

~"." .. )},~, '.J.j .,,j f' t: 

.. ~~-~~!':. '. , '<"'''~:;~_,~,!,~.' , ~ l ' 

, ..... 
'. ,".;. ," , .. ~:;::.,.}~.~.' )~;-: -;- ";' ... :~.'.,j. . ';:,"" . 
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1.- Le contexte général. 
:1'" 

-', 'l~:~ 
. ,~ 

1. ' En 1945, l'espoir de tous était de voir mainte· 

nir l'Alliance avec l'U.R.S.S. qui avait permis la vict?ir. 

et de voir- par ailleurs les Nations U~ies ~tre en mesur~;~ .. , 
prendre 'la responsab~lité pour le main~ien de la paix. 

2. Cette conception des choses, théoriquement vàli 

ble, ne résista pas longtemps aux réalités. Le refus de 

l'Union Soviétique de participer à la reconstruction écèn~ 

mique européenne proposée par le Général Marschail en 1947 

et le coup d'Etat de Prague en 1948~ dissiparent les derni 

res iilusions. 

En 1949, les hommes d'état responsables en'Oc~ 

cident, qui représentaient toutes les nuances de la pens~è 

politique, étaient convaincus qu'il t'allait s'unir pour::"',;'!. 
t 1: 

arr~t~r ia poiitique d'expan~ion communiste en Europe', :;; 

C' e st de cette 'conviction qu'est née l' Alliance, Atlantique 

'4. Il est quelquefois difficile pour une nouvell~ 
" ~.;. 

" 
génération~ de réaliser l'état d'esprit de celle q~i.lta~~ 

;' \,:r 
.;:' .,. -"" "... • -'* '" ,. '"'. \ 

'precedee. Des changements se sont produits; les elements~' 
•• ~; " ç . ,. ". "' . 

SON r fl.to~i ':"E!> 

' .. " 

,~ .. ". :,' ,i,': 

, '. 

,. . ~ ... 
•. ! '. .; ~"". ' 

'1:, ...... : 

·<~i,; 

'." ' 

, ~), 

'. , 
. '~. : ::. ~ .. 

f •. 
• ! ' • <:'. \ ., 

....•. 

,:-
'., " 

. >::~~l: 

. :1' . ; . des probièmes politiques se fi.QR.t maJli:festes. >1). est évider. 
" ~~l. - '1' 

que ceux ,qui n'ont pas connu certaines craintes ne p~uvent 
, .~~.. . ~ 

réagir comme ceux qui les ont vécues. 

Ce qu'il est permis d'affirmer, c'est que ,l'ol 

essèntiel que se proposaient les auteurs ~ T~8ité 

,., du ,Pacte Atlantique a été atte'in t • Depuis 1949. en Europe 

'~' le ~ommunisme n'a plus fait aucun progr~s.' Aucun pay~ de 

, <'},' l'Alliance' Atlantique n'a connu le Bort den, pays qui. ent.: 

'1945 et 1948 sont passés. contre la volont~ de la mnjoriti 
,: 

'd~ leurs h8bi~arits~ soUs un contrale 
'l~' .'. , • 

communiste. ' ,..''-;:,;;;,; 

" ',." ••. I.;'~,:~~~. , " 
• 1, 
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2.-

6. La vie de l'Alliance a été le témoin de conditions 

changeantes qui ont requis une adaptation de ses activi 

tés et de son mécanisme. Le Happort des· Sages en 1956 

marque une étape importante dans ce processus. Ce Happo. 

a. souligné que ie défi aux nations atlantiques était:--:", 

a) poiitique et économique aussi bien que militaire; 

b} dépassait de loin, le cadre 'troit de·l'Europe.Depuis 

lors, ies aiiiés ont amélioré d'une façon substantielle: 

leur coopération poiitique pour les·problèmes qui se 
" . 

situent dans i'aire géographique du Traité et dans une 

mesure moins grande, en dehors de ,cette ai re géographi-' 
, . 

que; ils ont renforcéies procédures de la planifi~a-

tion militaire; et ils ont accentué leur coonération 

économique a travers d'autres institutions • .... 
~ 

'{. Ajuster i'Aliinnce eft son raIe ~ un .contexte :: 

toujours changeant est·un-:.processus quid()it être èonti-. 
'.' 

nuei. L~exerci~~ aètuelèst Une étape d~··pltis dans ce 
'( ..... 

· ••• \1 

processus. 

. {. 

:'; .. 

..... ~. ~'.;' 

" -

1. ... 

.~ .. ~ 

- .: 1 ~. 

' .. ' 

,", : 

• ,f .. 

"". ", 

.;. :.(, 

.... ~~ .......... 1~ .... ~~ 
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~. : . 
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1.-

II~ Le monde en ~volution. 

" 

.. ' . 
" ): 

, ," ~~.~:~. 

, .~- 'r • 

. :-.' 

," ~". 

À. Les relations Est-Ouest. 

i. La politioue de "coexistence" réflète une modirica:tion 

significative du défi soviétique. Khrouchtchev et ses 

successeurs semblent avoir accepté. - ce6i est parti-

'culièrement évident depuis la crise des missiles à,> 

Cuba -, qu'ils ne peùvent plus changer d'une façon Bub 

tantielle lQ"d:~t.t'eren',é,el!mutu~ sur le continent, europé-

en et dans le monde. 
, " 

Leur prudence a été renforcée par le conflit avec 

Pekin, le renouveau des mouvements nationalistes en 
01.ie,,,,l::c.. Pc... 

Europe 8eeideaèEf!:t' et de sérieux problèmes d'ordre 

interne. Les alliés doivent cependant se ~arder d'avoi 

des illusions concernant la signirication exacte de la 

coexistence dans la perspective soviétique. Si l' 
.. ':,' 

U.R.S.S. ne conçoit plus de modifications p~r la forc~ 

au statu quo européen, et si elle propose à certains 

alliés des mesures concr~tes de détente. ceci est uri, 
. . . . .... 

hommage ~ la cohésion, la volonté, et IL force milit~t 
',..te~PV\! ' 

re réelle de l'OTAN dans ,le pas sé et une l.l.-a-l-Son pour 

l'avenir. 
'l, 

. ,2. Les objectifs soviétiques continuent i @tre différents 

de ceux de l'occident. Le gouvernement soviétique e.~, 
. '~:. 

père toujours affaiblir la cohésion de 'i;Alliance;",';:';' 

,'Occidentale, isoler la RépUblique l"éd,~ra.le d'Alle,magne 
", 

de ses alliGs ~t ouvrir une'brèche eri~re l!Europe occi 
, ' 

dentale et les Etats-Unis. Les sovi~tlque~ voi~nt de~' 
,' ... 

. ~,-

~avantageB dans une ,certaine d6tcntc,~~i~ l'n~pleur di~ 
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2.-

. :ï 

leu~ volont' de coop'tation est discutable. En Union ,~ 
C:h;~""taee • . ,'{ 

Soviétique. tout comme en Europe G-eciàeate:le. cert9.l.-; 

nes fo~ces sont contre un arrangement europêen; tandi~ 
. \, 

,; .' . que d'autres forces, notamment les nouvelles necessl.-,,; 
. ~.~ 

t's 'conomiques et technologiques, travaillent en ta~:· 
:.; a;I 

veur de cet arrangement. L'U.R.S.S. et certains gouv~~' 
".i. 

, <; 
nements de l'Est européen ont contrôlé. jusqu'à pre~:.,;,; 

f>ent, ces forces, mais ils pourraient être persuadés, h; 

<~ 
graduellement de collaborer à un arrangement qui sera~ 

, ' 

. :~~ .~ 

stable. '.,!l'.\ 

',';, 

3. Les capacités militaires sovi'tiaues continuent à " ~.~: 

grandir. Alors que la politique poursuivie par l'Uni~~ 

Sovié·tique montre des signes d'évolution et qu'une ana-

lyse actuelle démontre qu'une agression directe en 

Europe est improbable, il n'en reste pas moins que lei 

capacités militaires du Pacte de Varsovie constituent: 
~ -~"'c:aC:C ' 

un élément formidable de ];J Q 1=1&s, et que les pays 

appartenant à ce Pacte continuent à développer de tr~! 

grandes sommes pour développer 'ces capaci tés.' Les di-· 

rigeants soviEtiques esp~rent toujours faire d'couler 
'. 

de leur puissance militaire une influence·politique J 
." 

en Europe Occidentale. Comme des événements réc7nts 

l'ont montré, les soviétiques, malgré l'amorce d'.une' 

certaine prudence, sont décidés à augmenter leur fore 

~ilitaire et à 'tendre leur influe~ce a la Méditerran 
", " -; , ,.... . 

née, ce qui pOSE! des men'aces au flaosud .de l'O:_T.A'.N' 
'.";,., "'. ,,'-:' .l~: :",: 

.. ,' .. ::,.,\.\. 
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3.-

Le planning militaire doit tenir compte non seulement 

du risque d'une attaque délibérée, mais éRalement de ~I 

possibilité d'ho~tilités qui s'ouvriraient par acciden 
P'"" t.:.cJ~, '1 

ou par 'un mauvais calcul et qui pourraient'jatte indre 

l'eseala~ioft une beaucoup plus erande intensité. De 

plus, l'instabilité dans les pays sous-developpés 

constitue une menace continuelle i la pa{x et dans le~ 

monde d'aujourd'hui, un conflit peut difficilement 

être isolé. 

~~ LeR probl~mes fondamentaux oui sont a la base des ten-

sions entre l'Est et l'Ouest sont loin: d'être r~solus. 

L'U.R.S.S. n'a pas modifié ses attitudes à l'égard 

des questions fondamentales, tant ~'t~ le plan politiqll 

que sur le plan de la s6curité en Europe Centrale et 

plus particuli~rement en ce qui concerne le probl~me 

allemand •. Persuader ~tU.R.S.S. et ses alliés que ces 

objectifs les plus ambitieux ne po~rront pas êtrer6a-
, .\ 

lisés, sera un processus fort long. Le noeud' du problèl1 

est de convaincre ces pays qu'il y a pour eux de plus 

grands avants.ges _ il' unec~Ellrope ste.bIe oil les états col-

laborent malgré des systèmes sociaux différents. " 

5. Dès lors! la "coexistence" offre aux Nn.tions atlantio' 
.:II 

des possibilit~s aussi bien que des risques. Les.poss 

~ilit~s pour des 6changes commerciaux et culturels ~n' 
..... " 

améliorées dans la meilleure ntmosphüre actuelle. De \: 
~ l' 

tels contacts. même .s'ils se font sùr une base ~électi' 

~ ... et que,ues puissent être ~es motifs .oviHi<ll1SS, ·o~~ 
~ (' ),', ,frent ln possibilité, de promouvoir une éyolution ~ 
.1 '," d....... Va p,~(l." h<\ ''I.e <.\- . " . J 'iilltle favorable ~&e-mê-me-évoltl'èton dans l'opiill0n\ 

~t " '" al.::. ',::)~~' 
~l" ;: .. ' ,,' ': , ' l,' ,,;"~'i;,;/;" 

[L'.~2;,;.· .è"''';'''';'~7.;Y:T"mi~.'ii1''Y''''''-; .. ~~!":'.';,75;".:;;'::,.m;~~; ·':'''''';''?,~:",,~;:;;,::,,:t,::·~?:;~';l~~ 
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....... 1' ... ~j:~. ;:' '1 ,', .. ' 

.; , -\'.', ;I~r<:~:·'''· 

C)'l:t""take 
publique des pay~ de l'Europe o-ecidentale et l'U.B.S.S. 

susceptible d'exercer_sur les chefs de ces pays. une cer 

taine coritrainte. ~ls peuvent de plus ouvrir une nouvel-

"le possibilitê pour trouver des arrangements dans le 

•• , ' < .. ~ 
favor1sera1ent l'avenement .~~~ 

t" 

co",t,:"P. de.. cu ..... ~~o"'t; 
domaine du QQsarmement qui 

politique 
d'un contexte/nouveau sans mettre en danger la s écuri ~~ '1 

de l'Occident. La pOlitique de la Chine cependant est :iJ; 
tout ~ fait ditfércinte. Elle appara!t comme étant tou~~~ 

au moins aussi dangereuse que celle de l'U.R.S.S. il Y~:'I 
:.1 

20 ans; et une conférence comme celle de La Havane mont~ 

i quel point 1es forces subve~~i~ès~sont encore actives. 
1 

6. Donc t ia pOlitique des alli€s ~ l'égard de l'Union sovi~ 

tique et de l'Europe Oriéntale doit se fonder sur deux 

piiiers. .,'.' 

\ i. Elle doit of:ftir une protection effective pour l~in­

tégrité territoriale. i"i~dép'end~nce POlitique:~~'l~' 
. ,,' ~; . 

> ~. • • ! 

sécurité par une défense et une '~detèrrence" efri~a~ 
.i' 

. ce. '" 

.. ;':, ,'2: Sans mettre ces /~~'fs en. danger. elle doit s'efforce: 

~";;>«"d'éliminer les barrières qui divisent l'Europe et· '" 
. .,.;;.' 
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,. 

B. Les pays en dehors .de ln zone du Traité. 

i. La menace à la occuritê des pays membres de 

l'Alliance semble provenir actuellement 

davantage des pays se trouvant en dehors 

:de la zone d'application du Trait~. 

!'.-. 

-,' , 
. ,..',' 

. , .. " . 
· •• ·1" 

···'·I·:::~ 
L'expansion communiste s'est d6placGe ve~~ 

d'autres parties du monde où, actuellement~ 

l'instabilité politique s'accentue. La .::;';:, 
. , 

prévention des conflits dans le Tiers-;1onde 

peut être, dans certains cas, une condition 

préalable à la "détente" en Europe puisqu'un 

arrangement européen viable impliqu.e une entent 

générale avec l'Union Soviêtique s'étendant 

à toutes les parties du monde. La faiblesse et 

le manque de cohésion des nouveaux pays d'Asié" 

et ,d'Afrique engendrent des conflits qùi ont 

une tendance d'impliquer des outsiders. ·De ',' 

tels conflits en dehors de la zone OTAN peuvent 

dès lors affecter la sécùrité de l'Alliance 

et requérir une coordination de la politique 

des membres. 

2. L'OTAN n'est pas un instrument pour des activit 

opérationnelles en dehors de la zone d'appli-.~ 

cation, mais les membres sont forcés de chcr-.:,. 

cher une coordination de leurs politiques ,~~ 

dans leur propre intérêt. 
. : ~ 

••• 

J. 
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• 
Il 

.' ',0' 

• 

'1·" 

,', 

, "., 

~. . 

6.-

c'est une illusion pour lc~ membreG de 

l'OTAN d'espérer d'obtenir un certificnt 

de "virginité onusienne" par une r;olitiqu€ 
• LCo",~~o.",~ 
constante a s'abstenir de De prononcer duns 

les conflits qui se produisent dans le r.onde. 

Un manque d'harmonisation des politiques 

finira par diviser les Alliés. La tâche de 

l'OTAN audel~ de la zone d'application du 

Traité est de servir en tant que "clearing 

house" pour l'identification et la formulation 

des intérêts communs. 

j~ L'i~pact des événements ~ur l'Alliance et le 
." 

degré d'intérêt des Alliés différeront tant 

en de~ré qu'en caractère. 

A. Certains événements peuvent affecter direc~ 

.tement la sécurité de l'OTAN. tels que ceu~ 

qui se produisent sur le périmètre de,l'OTA] 

(comme dans le Moyen-Orient ou en Airique à, 

Nord) sinon ils sont'susceptibles de prov~~ 
. ~::'';t·~:.~,!:,j 

quer une confrèntation des grandes puis-' ':,' 

sanées; ou encore de modifier l' équilibr~:~\~ 
.. ,~-::>1~ 

\ . ,.~ -'~ 

nucléaire ou la structure de puissance, ,,.~::~ 
: Ù :.'~~~, 

(la Chine e st peut-être un exempl e ic i) • ", ';.; 

Dans de tels cas~ le Conseil devrait savoi,r 
,'.: .. ' ,,~~j 

quels développements ne peuvent ~tre ac~,p~ 

e. 'tés en vue de l~ ~écurité des ·membreà',·~.<:~;;,~;{ 

••....• J ..' ';':'~'~;~~~~i~i~ 

, ·····{~;j,~ii 
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l, 

i 

.) 

',',' 

, , 

: .,:). 

" f .. ;:':'r',,::, 

j' ',' 
, 
1 
j, : 
1 ' 

~I '. ,,' 

,1.: ' 
-). 

,,' 
,', . 

. 1:' 

,,: 

-:l., . 

,,' .' 
, ' :,: -.' "', 

'c. 

'i. ••• 

_ ~r ~',;, 
l, .~ , 

_yi 

\ :,' 

.. ' ,y.:; 

Une action visant h rcm6ctier ~ lu situntioni' 

devra être décidée dans un contexte, sous 

une responsabilité diff6rente de celle du ~ 
",,', .~:,; 

Conseil de l'OTAN (par exemple, les liation9~ 
, .. ,-',:,~ 

Unies). Toute~ois. pour une harmonisation :i 
, -

des politiques.' tant dans le sein de l'OTAN:" 

qu'en dehors de l'OTAN, les membres devrai~~ 

développer une stratégie politique 

terme,un planning politique et un 

de "crisi~-m~nagement". 

.;'.;~ 

à long ""~: 
" . . ,. 

, " 

" ..... ~\ 

systeme ,:.i 

B. D'autres événements se produisant en'dehors~ 

de la zone d'application du Tra.ité peuvent:::: 

".-
impliquer les Alliés de différentes f'açons;',: 

,,' 

sans toutefois affecter directement la 
, 

Beaucoup de ces événe-J 
, .:". 

ments sont trop peu importants pour mériter,: 
,', 

" ·la préoccupation de 1 t Alliance ou ~, po:ur j 

requ6rir une approche coordonnée, mais: ii ,~\' 
'{~:! 

.' .' 

reste vrai qu t une liberté d t actio~ compl~te:i: 
,.~' ~ '" ~ :.' -', :/';:.1 

sans aucune, consultation au préalable 
'.':" , '. 

risquerait de miner la foi dans l' Allie.n~e.';" 

c. Enfin. certains probl~mes tels que ceux qui'~ 

concern~n~ le développement et la co~xist~n4 
• r '" 

des races sont des prOblèmes mondiaux. mais~' 
.~ .. ~ 

ils exigent urie réponse de la part des"," ,;;:\~ 

Nations atlantiques. 
, . ,', 1 

Les besoins pour'une M 

t' ';''' 

assistance au d~veloppement sont rnrtieuli~, 

rement urgents et ont des inlplict\tionà" to~'cf 

mentalee,a lons térme/pour l~s 

Q, tlll.nt iq ues ,. ' 

~. . ~.: .. ~ .. 
Uatipns'~,: ,~t~;: 

.;.'. "";y 1" 

, ' 
• ~. '1; ..... ~ 
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la, 

t 

·,c····· '. 

. " 

• ! '? ,~ : .• , • .•••. .' 

l , 

'.,' . "'. 

,.4. Les Nations atlantiques ont un éventail 
• ~t 

d'instruments et d'orcanisntionsleur perMettant 

de concerter leur action dans un arand nombre 

de questions qui les concernent tous ensemble 

ou certains d'entre eux seulement. 

Ils devraient utiliser ces instrumAnts et~. 

ces organisations avec une certaine ~lexibilit~ 

d6terminSe par la nature du probl~rne. L t OTAU. " 

quoique r.ort importante, n'est naturellement 

qu'un seul de ces instruments. D~ns les domai-

nes êconomi~ue et du déve~oppement. par exempie 

l'O.C.D.E. of~re le meilleur cadre pour har- ~ 

moniser les politiques à travers le D.A.C. 

nais même~i,le Conseil Nord-Atlantique 

pou~it parfois procéder à des consultations 

',', qui' souligneraient l'ùrgence et ln rriorit~ 

de questions telles C!ue la nécessité très' 

s6rieuse d'un financement beaucoup plus 
".', 

adéquat pour le développement. 

C. Relations entre Alliés. 

i. Depuis le départ. l'Alliance a fait face au 

probl~me interne d'un équilibre entre les Alliés,:, 

Ce déséquilibre provien~ : 

A.d~ la grande disparité dans les forces écono-~;: 

miques et militair~s des Etats-Unis et de ses 
,l,' 

autres Alliés; et 1. . 

B. des ,dimensions et des rr6occupntionsdiff~rent~~ 

,deridiff6rents Alli6s rle ItAlliR~CC qui dej~re~ 
, . :ÙV.'"!() VII·: 

sont éfJaux. \-'Le6. pl"cmi;~ren 
: " :: ~'. 

nnn~e~.de ItAlli8~~!; 
. . . _:,/~/<:~I 

.• • ~ ~~ '~,f~.:::~: .. ~: 
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J" 
t, 

• .0;' •• : •• 

... 

... ".;, 

à l'époque où l'Europe ne ~'0tnit pn~ encore 

rétablie et OÙ la. (~l'ninte du dr~ngcr soviéti'!,ue 

était grande, ces différences ne donnûrcnt eu~re. 

lieu à des frictions ou des tensions sérieuses 

e~tre les Alliés. 

2. Depuis que l'Europe s'est rétablie et que la craintE 

a reculé, la situation a changé. L'actuelle dispa-

rit6 de puissance et d'influence cause des frus-

trations des deux côtés de l'Atlantique. Beaucoup" 
.0. 

d'Européens sont loin d'être satisfaits par la 

prédominance des Etats-Unis dans l'Alliance. Ils 

estiment. que cette pr6dominance limite d'une faço~ 
: ! 

inopportune la liberté d'action et l'influence 
",,'" 

politique des Alliés européens. D'autres mettent~el 
7, 

doute la validité de ~ette objection, tout au moin~ 
. ..... 

pour ce qui concerne la zone du Traité, mais ils ~;~~': 

reconnajssent que l'objection a une validité daris;~ 
'.' 

i:fl~~o""" .,-l~ en dehors de la. zone d' a.pplication du .;-:: ... ':) 
,'.. . ~ 

. .; .~;~ :\~:~.: 
. Trai té. Par ailleurs, les Etats-Uni s est iment 'què.':~ 

. :.'.)' 

leurs partenaires de l'OTAN àevraient prendre.~~e} 

. plus grande part au maintien de 1 t ordre int.ern~~·i.?':J:! 
. .; ." ':;}if~~ 

tional.. Les membre s europeens et canadJ.ens. ~ i~n:\;~' 
'. . ' ...... :::,'~.' 

.. :que bien disposés.à. l'égard des tâ.ches con:f'iéeB·::.;:'Y;\~ 
:, " ~:" li;·; 

par les Nations· Unies et à 1 t égard de l'aide il' ~'~;'~;:~\ 
-;.r.,,\ 

" -.' ." ':, .. ! .;:.'. ,: 

apporter aux 'pays en v01~~de 4eveloppement.restGn~~ 
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l, " 

'/ 

'" 

• '1 

In.- .~, 

Alliés européen~ eux-mêmes. des différences ~n 

perspective et intér~t sont nées du changement des .~ 

situations. Ces c1if'f'érentea disparités créent déS ,j,;'; 

obstacies à la coopération. tant à ltintérieur qu'à~ 
,'Jo 

,,' ".v.<: 
',;' ';:" 

.• 0' ~~ ~ 

.;.:i'~.'::~~ 

", \ 

, ~'~" 

.. '!' 

, .. 'l{. 

t, :" 
.-"., .. -;:;.. .•. 

! ~ ::.'. , 
r ' 

•• \.~. <" 

.,' .. 

. " 

. ·5 

. , 

..... " 
. ".~ 
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",.~ 
~". ~,' .. ' 

",i' , '. 
' .. ~ 

III. Rôle et taches futures de" l'Alliance. 

A. sécurité. 

'.' 

i. Tous les membres de l'Alliance sont convaincus qu'elle 

doit subsister. Etant donné le potentiel militaire so~ 

viétique, aucun membre de l'Alliance ne pourrait garan-, 

tir sa sécurité par ses propres forces. Pour les pays 

membres de l'OTAN, la sécurité repose sur deux piliers 

le premier étant le maintien d'une puissance Militaire 

adéquate et une solidarité politique pour empicher 

l'arression ainsi que d'autres formes de pression et 

pour défendre le territoire des p~ys de l'O.T.A.N. en 

cas d'arr~ssion; le second étant des mesùres réalistes 

pour réduire les tensions et les risques de conflit, y 

coupris le contrôle des armements et les mesures de dé-

sarmement. 

2. L'Alliance nécessite un &ventail complet de forces mili 

taires, y compris des armes nucléaires stratésiaues, 

des armes nucléaires tactiques et les armes convention-

nelles. La puissance militaire de l'O.T.A.N. sert à 

emnêcher l'agression, à s'y opposer si nécessaire et à 

neutraliser l'influence politique qui peut être exercée 

par la puissance militaire soviétique. Elle apporte ,6~e 

lement le climat politique basé sur la sécurit~. dans' ,e-

lequel les alliés peuventr~oc6der "avec confiance ~ '0\ . ," ,~' 

.. '. 

l'exten~ion de leurs relations avec l'Est. En agissan~: 
" ""~:'; 

ainsi, 
. _ .. " 

les all.iés doivent tenir compte de ce que leur::~,; 
'j .. ) 

'.,. 

unité, leur ~orce et leur détermination sont la cause1 

principale de la:' positio~ soviétique actuelle etle':'5,:;;l: 
': ' ..... 

fondemen t e ssentiei de proer~s futurs vers une d,~tènte 

.1.,: ~< ,,~\i:,/r~ 
". :.'·:'t, .' 
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.. ' ',', 

,"",' 

' .. 
-l'" . 

/ " . ~ , . 

véritable. Une politique de défense et une structure roili-

taire saines de l'O.T.A.N., combinées avec des consultationb 

politiques étroites peuvent empêcher l'U.R.S.S. a) d' uti- .. <, 

liser sa puissance militaire en Europe comme base de pres­

sion soviétique pour obtenir des concessions pOlitiques oc-: :'; . 

cid~ntales; ou b) d'opposer un pays membre de l'O.T.A.N. . {' 

'l,: , 

iL un autre pe.ys membre, divisant et affaiblissant ainsi l'Al-. 

liance. 

3. Pour assurer la stabilité et la prospérité dans la zone de 

. l'Atlantique Nord, les pays membres de l'O.T.A.N. doivent 

~ontinuer a unir leurs efforts en vue de préserver la paix 
:"'lo'l 

et la sécurité. Les quatorze Etats membres du "De fencePlan~:::. 

ning Committee" (DPC) (Comité de Planification de la D~fen~~:,i 

se) ont réaffirmé leur foi dans le fait qu'un effort mili- ~ 

taire inté~ré est essentiel pour leur sécuriié. La continua~~ 

tiori de l'Alliance n'est pas seulement une assurance contre~~ 
~ /: 

les menaces extérieures, mais elle représente aussi un mby~n~ 
, .l'~ 

par lequel les Etats petits et ~oyens qui désirent remplir ";1 
,' .. 

un rale responsable en garantissant leur propre sécurité, :1 
peuvent le faireeeono rQ.ndant leurs potentiels limit,és propres,'~ 

"~l/~ .. 
à. dissuader l'Union Soviétique et en leur donnant une voix : ,,:', 

<iians les politiques militaires et les actions pour la défense'::: 
, ,J 

commune. De plus, le risque de rivalités n~tionales peU:t:,.ât .. r~ 

'>'. réduit si les mesures de défense sont coordonnées dans ùn 

. ~ ":.' 
" 

, , 

esprit de confiance mutuelle par une alliance telle' que 

. i' t O. T • A. H • 
.,!.' 

, "',)ü·\. 

4. Dans la période à. venir, lesAlli~R dev~ai~nt faircu~~ 

usage complet et effectif de leur m6cnnismc nm61ior6 de 

défense pour planifier, organiser et <hr:q;;er les forces et'lA'~,: 

. stratégie de l' O.T..A •. H.!- '.<~\;:;::~;;~'~': 
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MaIgri certains reculs, les ~HaM~ qUatorze Alli6s. qui main-

tiennent unsystame de d6fense int6er6e. ont adart~ leurs 
,.~. 

, , 

procid6s et leurs structures aux conditions changeantes et 

aux problèmes nouveaux. 

Pour la période à venir. ils devraient: 
• >.". 

a) Soutenir et moderniser leur puissance militaire, afin ~ .. 

de maintenir la dissuasion et de cr6er le climat. politique 

indispensable à la sicurité et au progrès sur la vo~e menant 

à un règlement politique permanent en Europe. Le but de-

vrait être de continuer à utiliser et am6liorer le processus 

de planifica.tion des forces pour rattacher la stratégied'J:es 

. p;IIV. 
forces .t .. potent~el des ressources. 

'.' b) Utiliser effectivement le Mécanisme créé récemment pour 

la planifica~ion nucliaire (Huclear Defense Affairs Committe~ 

et Nuclenr Planning Group) (Comit~ des Affaires de DGfense 

Nucléaire et Groupe de Planification Nubliaire) et renforcer 

les personnels nationaux de planification nucléaire, de sorte 

que les Etats membres non nucléaires puissent participer plUS 

effectivement à cette planification. 

c) Ex6cuter les mesures déjà entamées en vue d'améliorer 

les consultations militaires par l'échange régulier de,rensei, 

gnements et d'informations connexes dans le "Situation Center 

(Centre de Situation), ce qui peut fournir la base dGsirée 

pour d~s consultations plus effectives en cas de crise, en 

particulier si le Centre procur~ unavi~ rapide sur les 

événements mondiaux susceptibles d'~ffectcr' l.e. shcuriti.~ de 

l'O.T.A.H. 

, ' 

' •. 1," .• " 

~ l: ,,: "-.': 
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,1 •• ', .. 

" 

~'~ ... 

5. En outre, l'Alliance llL!vrait chcrcll'.!r Ù df>u:luiJT·er 

une production d'armements plus efficaces. Une doubla 

méthode est ..- . 
neceS!3n~re : 

â) Il Y 0. un besoin urgent <le développer la " , coopo-

ration intra-europ6enne, si les Etats membres 

européens de l'Alliance veulent fcire face aux' 

problèmes du maintien d'induntries de haute 

technologie a l'échelle n~cessitfu pnr leur 

conplexit6 et leur cont. 

b) Il faut ro~rsuivre et développer la coop6ration 

inter-alliée déjà existante, 

telles que la Conf~rence des 

sous des formes 
!2...b J I~ ,ht-...\ '! 6-t.uJ 
D1i.<I"'e;<lj;,~.a\t:.B\·"lW,l1 

d'armements nationaux. les: programmes bilaté- , 

raux et multilatéraux de production. le Centre 

,'fechnique du SHAPE, l t AGARD, le Centre SACLAUT 

ABU. et les activit6s du Comité Scientifique de 

l'O.'l'.A.tT. 

6. Tout en maintenant les moyens efficaces de dissua-

sion, l'Alliance devrait formuler des rropositions 

concrates de désarmement qui ,fourniront la preuye' 

renouvelée de la volonté pOlitique de l'Alliance d~ 

réaliser une détente réelle avec les pays de l'Est. 
L 

En particulier, en vue d'Stre prat pou~'l~ 
,.4t 

moment où les' réductions de forces équilibrées ,(.;}:;~:; 

'pourront devenir réalisables. les possibilité,s dari"~ 

ce do~aine devraient atre étudiée~ das maint~nant.~ 

Les autres ~esures susceptibles de constituer le~~~ 
. . __ . ,~'\/ ~~~;:~f; 

6lémcnts d'un arrangemen~ futur de la s~cur~t6:~~~~ . ... .. .j,;;~ 
européenne sont 

. ". 
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ï. 

â~ l'~tnblissement de missions de liaicon militairE 

sp~ciales de part et d'autre uvec une libert6 

maximum de mouvement ou des postes d'ohserva-
. ,~ 

tion mobiles; 

b) des accords de part et d'autre entre les partiel 

renonçant à l'empioi de la force; 
:~; .'. 

6) la r~duction des MRBM/IRBM ~oviGtiques dirig's : 
tu/~d~ 

sur l'Europe occidentale, qui n'est rêalisable,V 
O'u....e ~,.f'J~ a.. tt~t:"l< ", 

que dans le cadre ~s des véhiculel 

(€ S· n~3) nucléaires s:t stratégi ques américan.M" 1 

soviétiques. 

d~ des pactes est-ouest de non-agression, entrepri 

dans le contexte de progrès concrets vers un 

règlement europé.en, pourraient résulter des 

progr~s réilisé~ dariè ~Uèlques~Unes des mesur~s 

~ ... t'; precl. ees. 

,~ .' 

," 

" ,. 

.. ~"::' 

, , 

,; .fl' 
, .. ~ ,', 
.,!:'-

. '.:. 
'1 

of';,,', ' ' 
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i. Le but à long terme de l'Alliance est de réaliser un 

ordre pacifique juste et durable en Europe. Un tel ordrE 

doit : 

a) mettre fin aux frontières artificielles entre l'Euro-

pe de l'Est et de l'Ouest. qui se manifestent le plus 

clairement dans la division de l'Allemagne; et 

b) apporter une s~curit~ efficace et snre a toute l'Eu-

rope. Des mouvements et des rapports plus faciles entre 

les pays d'Europe et une coopération pacifique entre 

eux, peuvent ~ontribu~r à ce résultat. Toutefois. le 

rel~chement des tensions n'est pas le but final, mais 

un ras sur la voie menant ~ un r~glement européen qui 

en lui~m6me, ne donne plus lieu à une tension renouve-

lée. 

~. Le problème difficile est d'assurer ~ue la détente serv 

ce but à long terme. L'U.R.S.S. et quelques Etats de 

l'Europe orientale cherchent parla détente à atteindre 

certains Objectifs en Europe qui,~ont directement en op 

position avec ce but occidental à long terme. Mais les 

espoirs de ces Gouvernements sont probablement mod~rés 

par ce qu'ils croient pouvoir atteindre. Un 'ordre juste 

et pacifique en E~rope ne peut @tre réalisé que si I t a\ 

tre côté est disposé à y contribuer. Ainsi, la tâche e! 

d'inciter l'U.R.S.S. et les pays de l'Europe Orientale 

à modifier leurs buts etàreconnait~e les avantages 

qu'ils retireraient d'un ordre europêen acceptable PO,Ul 

J .!, 

toutes les parties intéressées et dès lors véritable";"~\ 
~ t,' ' . !".~': 

ment stable. Ce processus prendra uo l;l!mps long pou~ ';? 
!"( 

donner des résultats significatifs. Il nGcesRitera~uri~ 
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3. L'Allia.nce et une tlolitique de détente ne sout TJa:-; con-

tradictoires, comme l'exp~rience l'a rnontr6. L'Alli~nçe 

re ste uri €!I3t'an t i rremplaç able de la sé curi té en }':urope 

occidentale, jusqu'a ce qu'un r~glement durable en Eurofe 

ait ~té réalisé. En effet, un syst~me de sécurit€ europ6enl 

Jii1'f! peut être plus e,fficace et entraîner moins de risques 

s'il est bas6 sur un équilibre entre les deux ~roupements.' 

La participation des Btnts-Unis et du Canada est d'une 

importance vitale â la fois pour oeuvrer à un nouvel ordre 

pA~ifique e~ pour le maintenir dans la suite. De même, au-

cun rroGr~s substantiel ne peut @tre réalisé vers un ra-

rlement euror~en sa.ns l'accord des s6vi~tiques. de nombreu 

r6rimes de l'Europe orientale considérant l'appui soviéti-

que comme nécessaire. 

4.I~ n'est ras possible actuellement de projeter un ordre 

pacifi1ue en Europe ou une solution du problème allemand. 

a) Ce qui est clair, c'est que les deux probl~mes sontet~ 

doivent @tre indissolublement liés. Il n'existe pas de 

formule magique pour mettre fin i la division de l'Alle-' 

" magne. La solution du probl~me, telle qu'elle apparaît à 

ce jour, sera un long processus en étroite liaison avec 

les progrès réalisés en vue de mettre fin à la division 

,actuelle de l'Europe. Toute solution du problème allemant' 
" :; 

, qui contribue i un r~ glemen t,européenj us te et durable 
l',: .\ ,1 

';·.I!,t" 

doit partir 'du principe que le peuple allemand, dans le~: 
, ' . 0~ 

deux parties de l'Allemagne,' a le droit de prendre une~'~~ 
'''...:;-, 

,,' libre décision. IUle nécessite une action non seulement ..-:,'t' 
:. ',~, 

des quatre puissances ayant une responsabilité spéciale.-;,,: 

pour l'Allemagne et d'autres alli€s. mais 6enlement d'au-
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• ~f : 
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,,,,', 

~'étabiissement d'un ordre stabie et pacifique 
, ' 

en Europe. 

è b) L' établissement de la détente et d'un arrangement,:'< 

définitif ne peut être assuré que par le maintien d'une 

èoopération étroite entre ies Aiiiés • 

:,,' 

, , 

. ''\. 

'r' 

.. " 

, " 
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s. La question allemande 

(a) Tant qu'une partie de la population allemande se verra refuser le droit 

à l'auto-détermination et devra vivre dans une entité distincte ayant l'appa­

rence d'un état, gouverné par un régime qui leur est imposé par une puis- "~,,,: 

sance étrangère et qui est maintenu par la force, ce régime devra se voir 

refuser une reconnaissance internationale. 

Il n'existe pas deux état allemands,niune entité Spéciale, Berlin. 

(b) La République Eédérale Allemande dans ses efforts pour mettre fin à la 

division du peuple allemand, devrait tendre à un relâchement de la tension 

dans Ses relations avec l'Union Soviétique.et les pays de l'Europe de l'Est 

et du sud-est. 

(c) La République Fédérale Allemande devrait inclure l'autre partie de l'Alle­

magne dans sa politique de détente en maintenant et en renforçant les liens 

entre les Allemands dans l'est et dans l'ouest du pays. Concurremmént le 

Gouvernement fédéral deyrait faire apparartre clairement que plus grande 

~ la liberté accordée aux Allemands en Allemagne de l'Est, plus il sera 

porté remède à la division de l' Allemagne~ 

(d) Un accroissement constant du commerce intra-allemand qui constitue un : 

1· irylportant d . d l' 'AlI ..' " tO é ,', lerv entre les eux partles e emagne alnSl que une coopera Ion cono- i: 

mique, constituea-aient un instrument important à cet égard~ ':',; .-
.:' ,', 

, '" 

' .. 

(e) Au fur-et-à mesure que des résultats d'une certaine importance son t 
" ','o~' 

obtenus concernant les relations entre les Allemands, la République Fédé .. ~':~;(; 
" ~;.' 

J'ale allemande doit progressivement faciliter la partictpation de la popula-" ;,i 
, ,-

tion de la zône soviétique à la vie internationale ainsi qu'aux échanges da.ns:;:~1 
, ' .. ?~l! 

le domaine scientifique, culturel et sportif, sans toutefois faciliter les ,obje~ 

- .':,:.)'\. 
- ":', "',. ': .\V;' 

tifs politique8 poursuivis par le régime de Berlin - Est~ 

. (f) Dans ses efforts pour mettre fin à la division de l'Europe et pour per~~~~~ 
.... • .' • -& 1,. .' '":{ 

tre un relâchement de la tension entre l'Est et l'Ouest, chaque pays membre 
, , '.'\10: 

de l'Alliance devrait tendre à une soiution juste 'des problèmes de l'Ali~'m~à.~ 
et de Berlin; . . .' .>:<;'@ 

" "I,~ ; .. ::~',:,;, 
: ", f.',j.,:!,( :,' • 
• "';~R. ~~i: 

; \.' ..... ..v ;:.: ___ ~ "H .... ~~, l ... ·~.t 

,1 ;:::~;~~i~~~rt~ 
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6. 

., 

',",. 

, .. ; 

'1, 

(g) Les alliés devraient aider le gouvernement fédéral dans ses efforts 

tendant à un relâchement de la tension entre les deux parties de l'Allemagne 

ainsi qu'à une amélioration des conditions de vie des individus en Allemagne / 

de l'Est. 

En collaboration avec le gouvernement fédéral ils devraient établir et faci-:~'} .,: 

liter les contacts privés avec les Allemands de l'autre partie de l'Al1emagn~?~: 
tout particulièrement dans le domaine de la science. de la culture et des ',,::.~:"~.: 
sports. 

, ,;!:' 

Le lien entre cet effort et les progrès obtenus en matière de relations intra-: i 

allemandes devrait toujours être présent à l'esprit. 

(h) L'Alliance en tant que telle devrait être l'instrument. en ce domaine 

pour harmoniser et coQt:donner les politiques du gouvernement fédéral et 

celles des 'autres alliés. Il appartient également à l'Alliance d'aider à 

. " 

. assurer la liberté et la viabilité de Berlin tout en demeurant constamment 
. ;~ 

éveillée à la menace qui pèse sur Berlin même lorsque l'Est espère voir 1a.(' 
v,u''\ .. H'' . 
~eQ8ien de l'Occident s'affaiblir et sa volonté de résistance s'atténue! progr~ 
sivement. 

. ... 
Les formes et les moyens les plus adéquats pour les contacts est-ouest 

seront divers. 
~\.tli, ~')( . ~.' :1,,''-

(a) Des négociations bilatérales et multilatérales serontmécessaires. Des. 

discussions bilatérales entre l'Est et l'Ouest peuvent être d'un grand intérêt 

si elles sont menées endéans le cadre des objectis communs déterminés pàr' 

les consultations inter-alliés ~ La coopération avec des gouverne~ents ',,~:~~ 
" ,", v 

particuliers de l'Est présente de l'intérêt en elle-même ainsi que à titre.': ;:;:1'; 

de moyen d'influencer l'Union Soviétique.' ';;.' 

'Des négociations multilatérales avec lefgouvernemen~ de l'est deviendront'':: 
,{:~~ 

de plus en plus souhaitables au fur et à m,èsure que les, relationsse' dévelop,,:" 

pent mais elles -mêmes ont leur limitation et il convient de s'abstenir de les 

pousser prématurément o~ avec' trop d'insistance ~ .! . ~".~:: 
',1' 
.,', ~~ 

(b) Une coopération économique, techniqu e e .. t culturelle offre de grandési;::: 
..... ' 

possibilités de surmonter la rigidité communiste et de forger des ,liens ',". ';,} 

mutuellement avantageux entre l'Eur~pe de l'Est et de l'Ouest~ ... :.:,\', - . :.> 

'f:. 
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. i,'·'· 

7. 

(c) D'autres formes de coopération peuvent s'avérer intéressantes; on peut 

y inclure une coopération au sein des institutions multilatérales existantes 

et des organisations nationales; une coopération régionale dans des projets 
. 'i 

particuliers; des activités semi-officielles et non gouvernemeriales ainsi, en·, 

fin que des enceintes particulières où l'Est et l'Ouest peuvent développer le'.:.,;, , ., 

dialogue' • 

(cl) Des accords politiques et de séç.urité seront nécessaires pour parvenir à 

un' règlement durable qui puisse être garanti par un système adéquat de 

sécurité. Une conférence est-ouest au sujet de la sécurité parai't actuellement 

prématurée mais elle pourrait devenir nécessaire lorsque nous aurons avancé 

u~out de c~emin dans la voie d'un règlement. 

Le; alliés devraient maintenant étudier plus en détailles diverses mesures 

proposées en vue d'accroi'tre ia détente et de parvenir à un règlement européetl 

et à un système de sé'curité. 

(a) Le mécanisme de l'OTAN offre d'excellents moyens pour mener des 

consultations dHaillées et 'pour maintenir la coordination nécessaire dans les 

contacts que les alliés entretiennent avec l'Est~ 

L' Alliance devrait être l'enceinte au sein de laquelle devraient être établies 

les lignes générales des rapports à entretenir avec l'URSS et l'Europe de 

l' Est~ 

Dans leur application, chaque pays membre doit jouir d'une certaine liberté 

tout en maintenant ses alliés informés~ Ainsi, le Conseil atlantique devrait 

être une sorte de "clearing house" où l'analyse et la discussion de proposition: 

nouvelles seraient toujours possibles.' 

(b') L'Alliance devrait créer sous l'autorité du Conseil atlantique un organisme 

spécial afin de maintenir sous étude constante les problèmes de base en ce 

. qui concerne un règlement général en Europe, un sytème. de sécurité europé':"" 

, , enne ainsi que lès méthodes d'approche.à des: négociations est-ouest. .. .', 

',!!"". 
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8. Renforcement du mécanisme Ele l'OTAN en matière de contrôle des 

armements. 

(a) L'Alliance devrait accorder de plus en plus de considération au problèm.e. 

du. contrôle des armements. Ces derniers ont souvent été discutés par le .! 

Conseil ainsi que par des experts mais les efforts déployés en ce sens, 

bien Tpe utiles, n'ont pas été suffisants. L'Alliance devrait créer un 

mécanisme régulier et permanent en vue d'examiner et d'évaluer tout aspect 

des propositions ou suggestions avancées en ~domaine. 

(b) Ceci pourrait être fait par la création, sous l'autorité du conseil, d'un'" 
;d;)I-;''''çr \?r- , ~ 

comite ~o1.f~~ permanent de contrôle des armeI'l1ents et du desarmement •. 
J .) " 

Ce co~ité recevrait l'assistance d'une section d'experts qui serait créée .. : . . ~-. , 
au sein du Secrétariat international sous l'autorité du Secrétaire général:; 

il recevrait en outré les conseils des autorités niilitaires 

formulerait ses recommandations. 
f 

, è Problèmes en dehors de la zone du Traité 

,! ',1';:_ 

.\:;',c 
.. i ~:~~:~ 

L Lorsqu'il s'agit des actions politiques ~ener en dehors de la zone.de " .~~ .. ~ 
l'OTAN, les responsabilités des membres de l'OTAN vont varier cOÎlsidé~ 

i:. ., .' ',', : 
rablement~ Il y a d'ailleurs des avantages '-une pluralité de l'acti01l:':,':~,:~: 

internationale pourvu toutefois que les membres de l'OTAN soient gtÙd~~;:;::; 
. ":' 'i. .~\ 

par des vues similaires en ce qui concerne les mérites de la cause et sei{,' 
. .' ',~~ ~ . ':; ',' .. ~~ . -.,' ,:;~ 

Dans ce but, les membres de l'Alliance devraient am,~liorer! 
. '. '; . . ,-~. ~,," '; . 

sblutions~ 

les procédures de consult~tion pour ce qui a trait aux événements 'survèriâli 

en dehors de la zone du Traité~ 

-. -" .'. 

2~ Il n'est pas à recommander que l'OTAN en tant que telle intervienne dans;; 

. des conflits en dehors de sa propre zone; Le Traité ne contient dtaill~~r'â': 
. '. : .. ,,", ", . '. : ~.\.:~: 

aucune clause concernant des activités opérationnelles de l'Alliancedaris;\: 

, d'autres régions~ Le même degré de coopération ne peut êtr'~ :esp~~~,.~~~'i 
'-'cernant les problèmes survenant en dehors 'de la zone de l'OTAN qU~~'p~~Q 
~eux qui affectent directement le. membrè. de l'Alliance. .' ".<Tj?!; 

'/(;;~~1~ 
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.' ' 

, " 

" 

. ,.> 

, ":I~·.: .. '<.:·~. ~':~,,~ 
'" . ;.))::,: :)::f 

.,,"':,~ ; 

'.;' .. ":'. 
. g.' 

.' : 

Dès lors, il paraît utile d'établir des graduations dans la procédure :~~:~; 
---------------------~---------------" . ;.!~ 
de consultation tant en ce qui concerne les participants que pour ce <lu l , '/: 

, .:' '/. 
a trait aux questions retenues comme sujets d'étude'. ,------ . ' ·,t, 
(a) Des groupes re.mpJ.iss~\IJt UJIC lonction bien précise et limités à des '::"! 

:' ~\ 

sujets soigneusement définis répondraient à ce besoin. 
," # 

Tous les membres de l'Alliance ne sont pas également intéressés dans 

l'étude de régions particulières ou de problèmes spécifiques surgissant:'/," 

en dehors de la zone de l'OTAN. Une responsabilité spéciale repose' " ';'~:' 

sur ceux des membres qui se trouvent directement en cause ou qui pos- '~î; 
'" '~ 

sèdent une expérience particulière des problèmes ou des régions sous 

revUe, ou encore qui pos~èdent un intérêt global. Ceux des membres 

qui sont prêts è; aptes à se livrer à des étudesdes crises en vue d'une ac~ 

tion en dehors dé la zone OTAN devraient être également aptes à le ,~airè . 

endéans l'OTAN sans pour autant impliquer ceux des membres qui ne· 

désirent pas prendre part à l'exerciCe~ 

Si de toute évidence il n' :existe pas d'obligations militaires pour les 
... 

membres en dehors du périmètre de défense de i'OTAN, le Traité n'iIIi';', 

plique nulle part qu' il puisse y avoir des thèmes qùi échappent à la pro cé· 

dùre ,de la 'c(:nièlitation' dé l'AI1iance~ ..' "J" ; •••• J..: 
'>-, ..... ,''-.' 

',") , '~ " 

~; , ' 
",1' 
\ 

. ~ . 
"\' .. ' 

" 
: : 

t", 

.. '. 

- -1'; 

,f 

'" 
,':.~ . 
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'" 

() 

b)' En résumé, ie Conseil de l'OTAN devrait créer 

un certain nombre de groupes spécialisés, s'appliquant 

à l'étude de régions ou de problèmes spécifiques en 

dehors de la Zone Atiantique. Les Groupes devraient, 

pour bien faire, être limités aux pays membres doués 

d'une connaissance spéciale du sujet ou y possédant 

ou y attachant un intérêt véritable. Leur tâche princi-

pale consisterait en l'étude des crises, en vue de 

prévenir les conflits: l'étude des événements avant 

que ceux-ci ne présentent un danger sérieux et la for­

mulation d'un a~vis au sujet des mes~res politiques à 

prendre en vue de prévenir une détérioration de ia 

situation; En particulier, de teis Gro~pes devraient 

être créés rapidement ':',ur ce qui a trait (a) à lâ 

H'diterranée ~t ie Moyen-Orient et (b) à ia Chin~. 

4. Afin d'améliorer l'aptitude de l'OTAN à 

définir des politiques à long terme, le Conseil de 

l'OTAN devrait 

(a) étudier comment utiliser plus efficacement , ' , 

" , 

, l'APAG dont la tâche serait de traduire des intérêts., ",,' . . .~ 

,.,'" 
" . ,0 

en une politiqùe, commune active. 

, ; 
",7 •• ' 

\' ,,'/:";'<,::,' ",' 

t' '. . /' 
.j)'. ': ~ .t •• 

',' .. " :,! .. " 

::'P.:,,' 
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REV.III 10 

"! 

est de même en ce qui concerne le Comité des Conseillers 
' .. 

Politiques (POLADS) . :.;';" ... ~' 
>"(,,,,( .. 
.;,: f. ~ 

.; ). 

(b) prendre des mesures afin que des "consultants" 

lndépendants ou des groupes de travail constitués de 

personnalités expérimentées du monde de la politique 

ou académique, puissent de temps à autre soumettre aU 

Conseil de l'OTAN des propositions confidentielles de 
. '~': 

politique ou d'action diplomatique. :Une tâche similair~ ~ 

d'étude et de conseil pourrait être confiée à un ou 

plusieurs 'instituts internationaux. 

5. La consultation OTAN entre les membres des 

Missions Permanentes auprès des Nations Unies devrait 

être renforcée. L'OTAN pourrait également contribuer 

à la stabilité du monde en encourageant ses membres à 

participer aux opérations de maintien de la paix des ' 

Nations-Unies et, en vue d'appuyer celles-ci, harmoni-' ~;. 
,~ '" ,{, 

ser 1ews responsabilités ... 3 t f g iiR] de l'OTAN 9-vec ,:' 

leurs engagements vis-à-vis des Nations Unies. 

''1--''·· .. ··1 

. D~ Relations inter-alliées. 

1. 
. :' .. ~~ ;~; 

La solution finales àux ~problèrnes découlant " :;t 

' . . / .. 

l'~: )~J;,:: 
; "~!'.::~' ::;l ";f:;~ 

,- ", .. '} 

, :)- . ~.~-:. 
" • .1:: :.'. 

..;. \' .t="jf·; 

.'~ ., :', ~,I. 
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. 
du déséquilibre en matière de puissance et d'influence 

existant entre les Etats-Unis et ses alliés européens, 

consiste à ce que ceux-ci accroissent leur u~~té de 

manière à agir et parler d 'une se:ul~_.'y~ix. A long 

f terme, une coopération atlantique effective dépend du 

progrès qui sera accompli dans la voie d'une unité 

eu:ropéenne, qui pourrait jouer un plus grand rôle et 

exercer une influence dans les affaires mondiales com-

parable à celle des Etats-Unis et de:l'U.R.S.S. L'ex-

périence de la Communauté Economique Européenne au 

sein du K~nn~dy Round et du F.M.I. en est la preuve. 

Dès lors, le développement de l'Europe affectera 

profondément le fonctionnement futur de l'Alliance. 

Seulement, une Europe pleine de capacités en matière 

de politique et de défense ne se fera que lentement. 

2. Il s'ensuit que, pour l'étaRe pro~hai~~~ 

des méthodes intérimaires devraient être trouvées 

en vue de régler le problème de la disparité exist~. 

Si nulles procédures ne peuvent apporter un remède 

adéquat au problème, à tout iè moins, elles peuvent 

aider à surmonter certains obstacles à la coopération. 
. '. ' ~ 

En fait, l'admission même de l'a 'difficulté et une plus 
". ". 
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grande clarté quant à la solution finale, peuvent 

aider à réduire certaines frustrations et certains 

griefs. 

(a) Une product'ion européenne conj ointe en ma-

tière d'armements (ainsi que le propose le § III A 

ci-dessus) peut aider à surmonter partiellement'ie 

déséquilibre existant en ce domaine ainsi que sur 

d'autres terrains technologiques. 

(b),Une utilisation efficiente du mécanisme 

améliorée/en matière de défense (voir III, A ci­

dessus~ ouvrira la porte à une plus grande influence 

de la part des membres européens. 

(c) L'utilisation de groupes plus restreints 
" 

composés des membres particulièrement intéressés 

dans la consultation, peut également renforcer la 

contribution d~ ceux-ci à la définition d'une 

politique (voir III. C) 

. ~- '.' 
• '!"~ ~. 1 

.'!.~ ... ';. 

(d) Il peut être possible de tenir compte, dans '~.;;: 

une certaine mesure, du "fait européen" en accordant ;/i~ 
• . • ':~: .' .!l, 

aux membres européens 'de 'l'Alliance ùne plus' grande', ',>:! 
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part de responsabilité commune en matière de défense 

et plus particulièrement de défense nucléaire. Ceci 

pourrait aider à réduire l'actuei sentilment d'infé­

riorité ou de manque d'influence dans les secteurs 

sous revue. 

(e) Au fur et à mesure que la Communauté 

Européenne se développe et étend les sphères de 

s~ compétence, ie mécanisme et ies procédures de 

i'Aliiànce devraient être âmén~gés afin de répondre 

à cè cha.~gemènt., 
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